Calpurnius, en fin d’analyse...

L.a majorité des historiens de la littérature latine fait générale-
ment vivre Calpurnius Siculus sous le regne de Néron. Néanmoins,
certains d’entre eux ont vu dans le poete un contemporain de Do-
mitien', de Numerianus?®, d’Alexandre-Sévere?, de Commode*, de
Gordien III° ou de Probus®. A. E. Radke a essayé de battre en
bréche l'opinion de M. Haupt qui avait accordé les sept premiéres
bucoliques a Calpurnius et les quatre derniéres a Nemesianus en
mettant les onze bucoliques au compte du seul Calpurnius’. Cette

tentative fut anéantie par M. D. Reeve®, qui renvoie a W. Schet-

ter’.

Dans sa thése doctorale, Kenneth D. Ostrand vient de soute-
nir & nouveau que notre poéte avait vécu sous le régne de Domi-
tien'". Ma critique a ce propos portera exclusivement sur les points
qui paraissent particulierement reposer «auf schwachen Fiissen».
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